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Non moins utiles sont les observations de J. Favier, specialiste eprouve
des problemes financiers de la fin du moyen äge, sur les pratiques fiscales,
l'attitude des receveurs et la mentalite des contribuables. Les documents
precisent que de nombreuses taxations furent «moderees», c'est ä dire redui-
tes, et qu'un assez grand nombre demeurerent partiellement ou totalement
impayees. De l'analyse de telles mentions, l'auteur tire la conclusion que
«les moderations rendent l'impöt plus regressif (les plus aises sont mis au
benefice de reductions plus fortes), mais elles le rendent surtout plus seiectif.
Taxes en premiere assiette selon leur fortune, les Parisiens sont finalement
imposes selon leur position et leurs relations».

Des cartes, tableaux et graphiques appuient chacune des demonstrations
de l'auteur, toutes tres minutieuses - trop peut-etre. L'economie de quelques
mäandres du raisonnement eüt evite des repetitions et permis un acces plus
aise aux conclusions de l'auteur. Le texte, alerte mais compact, eüt merite
quelques sous-titres pour guider le lecteur vers les problemes qui Finteressent.

Zürich j. F. Bergier

FRAN901SE Piponnier, Costume et vie sociale. La Cour d'Anjou, XIVe-XV»
siecles. Paris - La Haye, Mouton, 1970. In-8°, 429 p. (Ecole pratique des
hautes Etudes, VIe section, coli. «Civilisations et societes», vol. 21).

Fonde sur le depouillement systematique et probe d'une vaste
documentation oü dominent les Livres d'Argenterie, le livre de Frangoise
Piponnier nous donne l'exemple tres positif des possibilites d'utilisation de
sources eparses, en series non continues, sur une periode d'un siecle (1350-
1480). Cette gageure qui renouvelle Feclairage porte sur le regne et le personnage

du roi Rene, F. Piponnier la soutient jusqu'au bout. II est vrai qu'elle
apparait tout d'abord comme une volonte deiiberee de preferer «les inconve-
nients de rapprochements trop hardis ä ceux d'une abstention timide» (p.
108); mais apres demonstration de la methode, les resultats emportent
l'adhesion de l'historien gräce ä la minutie avec Iaquelle l'auteur opere une
remarquable convergence de documents qui permet aux silences d'une serie
d'etre edaües par les donnees d'une autre serie. Signales et longuement inter-
pretes, ces silences eux-memes, dus aux changements d'argentiers, aux depla-
cements de la cour, aux incertitudes persistantes de la metrologie finissent
par s'effacer devant ce travail de «patchwork» qui retablit l'unite lä oü eile
semblait se derober.

La conjoneture ainsi etablie - et les documents annexes completent tres
heureusement Fanalyse elle-meme - revele une etonnante stabilite des achats
vestimentaües. Les aieas des finances royales semblent sans ineidences sur les
achats de tissus precieux, de fourrures aux prix fabuleux, ou de diamants
(cf. les graphiques sur les niveaux de consommation du roi Rene, de Jeanne
de Laval et meme de Charles du Maine, malgre le goüt du XVe siecle
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finissant pour le faste); par contre, les courbes de depenses enregistrent leur
maximum lors des deuils et preparatifs de campagnes militaües.

Presente en chatoyantes fresques impressionnistes ou en donnees statistiques,

retrouve dans les Comptes d'Argenterie aussi bien que dans les Chroniques,

le costume fait l'objet d'une etude globale qui inclut une archeologie des
tissuscomme Fexamen des groupes sociaux, marchands, ou « sartres »(tailleursde

Provence); on voit s'ebaucher un vaste ensemble d'agents intermediaires entre
le milieu consommateur et le marchand proprement-dit, tandis que les gages
des «cousturiers» ä fagon presentent la meme stabilite que les depenses en tissus

et en robes. Milieux marchands, milieux fabriquants, milieux consomma-
teurs, nous voici ä la cour d'Anjou oü le costume porte devient instrument
de representation, voire de gouvernement, pour Faffirmation de la preemi-
nence royale ou pour la fixation d'une subtile hierarchie sociale rendue possible

par la rutilante variete des soies, velours et draps fins oü courent les fils d'or.
Le rang s'y affirme egalement par la qualite du vetement offert par le roi
ä l'un de ses hommes, mais tandis que subsiste le lien personnel, la societe
chevaleresque cede la place ä une cour differenciee oü le roi Rene cultive sa

preeminence par une rigoureuse politique des dons.
Le costume offre aussi matiere ä une etude renouvelee de la geographie de

la produetion, de l'organisation des approvisionnements, et des ateliers de

couture. Ce sont parmi les meilleures pages, sur un theme qui n'etait certes

pas neuf, et qui se trouve rajeuni par Fapport de ces documents d'archives
provinciales (Angers, Bouches-du-Rhöne utilises par Farcheologue-histo-
rienne qu'est Frangoise Piponnier.

II est interessant de constater au XVe siecle, avec l'essor de nouveaux
centres de draperie comme ceux de Bourges, du Poitou, de Perpignan, c'est-ä-
dire de petits marches dont on entendait peu parier auparavant, la conso-
lidation d'un commerce ä moyen rayon d'action, parallele ä la diffusion de la
produetion. Ce commerce, different du commerce medieval, caracterise peu-
etre, mieux que tout, ces temps de precapitalisme avec la creation d'un reseau
tenu d'echanges oü l'offre et la demande s'equilibrent ä Fechelle provinciale.
Ainsi s'explique cette stabilite qui apparait bien dans l'etude de F. Piponnier
et sans Iaquelle on imagine mal l'essor ulterieur. En meme temps que se

retrecit Faire d'approvisionnement se developpent les industries locales et se

transforme la societe.
Le glossaire-index qui ferme le livre se suffirait ä lui seul par la precise

redefinition des termes techniques, types d'etoffes, pieces de vetements ou
unites metrologiques. Depuis le glossaire de V. Gay, aujourd'hui bien depasse,

on n'avait rien fait de si remarquable. Cette evolution economique et sociale,
ces mutations du goüt esthetique annonciateurs des temps nouveaux sont
etonnemment mises en relief dans un livre qui semble traiter d'un sujet
mineur et qui accede en fait, gräce ä l'exploitation rigoureuse de la documentation,

au niveau d'une excellente etude d'histoire globale.

Geneve Lude Bolens

389


	Costume et vie sociale. La Cour d'Anjou, XIVe-XVe siècles [Françoise Piponnier]

